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Tel père, tel fils (Qo 5, 12-19) 
La première partie du séminaire portera sur l’étude de Qo 5, 12-19. Cette péricope 

présente une nouvelle observation de Qohélet sur un « mal douloureux » qui se fait 
sous le soleil (v. 12-16) laissant place à une nouvelle parole de bonheur (v. 17-19). 
La réflexion du sage s’attache aux richesses péniblement acquises qui se trouvent 
brutalement englouties dans une mauvaise affaire et dont les conséquences sont dra-
matiques autant pour le propriétaire que pour ses descendants. Plus précisément, les 
propos du sage sont introduits par deux énonciations présentant deux cas d’espèce 
mettant en cause un père et son fils. Le premier (Qo 5, 12-14) porte sur les biens 
qu’un homme vient à perdre et dont le fils, qui arrive au monde, est dépossédé de 
tout. Mais que vise la seconde hypothèse de « mal douloureux » (Qo 5, 15-16) ? Ne 
semble-t-elle pas concerner à nouveau le père ? Dans ce cas, l’exposé du cas d’es-
pèce n’est-il pas redondant avec le premier ? Il conviendra donc de se pencher plus 
avant sur l’étude des v. 14 et 15 et sur l’interprétation qui en découle, d’autant que 
la position des commentateurs sur la question n’est pas tranchée. L’analyse attentive 
du passage permettra, nous l’espérons, de lever un coin du voile ! 
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Qohélet et les femmes (Qo 7, 25-29) 

La seconde partie du séminaire portera sur un passage du début de la seconde 
moitié du livre (Qo 7-12). A partir du chapitre 7 de son livre, Qohélet élargit le 
champ d’étude de la sagesse. Il entend non seulement « connaître, explorer et cher-
cher la sagesse et la raison » (Qo 7, 25a) mais encore « connaître que la méchanceté 
est démence et que la folie est sottise » (Qo 7, 25b). Pour mener à bien cette enquête, 
le sage procède comme il l’a fait jusque-là, de manière critique par une remise en 
cause de la sagesse reçue des anciens au regard de la réalité de l’existence humaine. 
Dans ce passage, les propos peu élogieux sur l’attitude de la femme ne cadrent pas 
avec l’ensemble de la réflexion du sage sur les bienfaits de la vie avec son conjoint. 
Dans ces versets, que veut dire Qohélet lorsqu’il désigne la femme comme « tra-
quenard », elle dont le cœur « est un filet et ses bras sont des chaînes » (Qo 7, 26). 
Le sage exprime-t-il là son opinion personnelle ou bien rapporte-t-il la sentence 
d’une sagesse ancienne qu’il entend contester ? Quant à l’attitude proprement dite 
de la femme, porte-t-elle sur la femme en général ou bien sur un type de femme en 
particulier ? Il conviendra de faire le point sur l’état de la question et sur les inter-
prétations possibles de ces versets controversés au regard du texte biblique et du 
point de vue des commentateurs. 
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Proposition de traduction 
 

Tel père, tel fils (Qo 5, 12-19)  
12 Il y a un mal douloureux que j’ai vu sous le soleil : 
 la richesse gardée par son possesseur pour son malheur. 
13 Cette richesse se perd dans une mauvaise affaire, 
 le fils qu’il a engendré n’a rien dans sa main. 
14 Comme il est sorti du sein de sa mère, nu, il s’en retournera comme il était venu, 
 et, de sa peine, il ne retirera rien qu’il puisse emporter dans sa main. 
15 Et cela aussi est un mal douloureux : qu’il s’en aille comme il est venu. 
 Quel profit pour lui que d’avoir peiné pour du vent ? 
16 De plus, tous ses jours ne sont que ténèbres et deuil, 
 chagrin extrême, souffrance et irritation. 
17 Voici ce que, moi, je vois : le bon qui est agréable, c’est de manger, de boire et 
 de goûter au bonheur dans toute sa peine qu’il peine sous le soleil, durant le 

nombre des jours de la vie que lui donne (le) Dieu, car telle est sa part. 
18 De plus, tout homme à qui (le) Dieu donne richesse et biens, avec la faculté 

d’en manger, d’en prendre sa part et de trouver du plaisir dans sa peine, 
c’est là un don de Dieu. 

19 En effet, il ne se souvient pas beaucoup des jours de sa vie 
 car (le) Dieu l’occupe avec le plaisir de son cœur. 

 
 

Qohélet et les femmes (Qo 7, 25-29) 
25 Je me suis tourné, moi et mon cœur, pour connaître, explorer et  

chercher la sagesse et la raison, 
 et pour connaître [que] la méchanceté [est] démence et [que] la folie [est] sottise. 
26 Et je suis trouvant, moi : “Plus amère que la mort, la femme parce qu’elle est 

un traquenard, et son cœur est un filet et ses bras sont des chaînes. 
 Celui qui est bon devant (le) Dieu lui échappe mais celui qui pèche  

sera pris par elle.” 
27 Vois cela que j’ai trouvé – a dit Qohélet – 
 [en considérant les choses] une à une pour [en] trouver la raison, 
28 que mon âme cherche encore et que je n’ai pas trouvé : 
 “un seul homme sur mille, j’ai trouvé, mais une femme parmi elles toutes, je 

n’ai pas trouvé.” 
29 Vois seulement ce que j’ai trouvé : que (le) Dieu a fait l’homme droit, 
 mais eux cherchent bon nombre de raisonnements. 
 


